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Un exemplaire de la notice de Cuvier fut remis à iM ,k Le Masson le 
Golft avec, ses manuscrits, et une note de .lacqucs Tliouin nous approud 
que denx anlres copies certifiées ont ètè délivrées le 2/1 soptembre i cS i i. 
II s’agissait probablement de queíques tentatives auprès d’un èdïtoiir. 

Qnoi qn'il en soit, les fra is que devail enlrainer la gravaré de 3 9 planclies 
derneurèes manuscrites, le tirage des cuivres terminés, l’impression du 
texte, etc., obligèrenl à ajonrncr encore une publication onérense, qui 
n’avait déjà j»lus qinm intèrèt historique et artistique, et l’nmvre ècrite de 
Dicquciuare, l’ceuvre gravée de Sellier étaient encore inèdites entre les 
mains de M ne Le Masson le Golft au moment de sa mort. 

Ces documents appartiennent aujourd’lnii a la Bibliothèque de Konen 
et portent les n os 973 et 97 4 dn eatalogue des manuscrits de ce riclie éta- 
blissenient. Jls comprennent, d’une part, 884 pages et 21 3 fenillets de 
texte, el de l’autre «*80 dessins d’histoire natnrelle avec 84 plauches gra- 
vées sur ces dessins». O11 y a joint les portraits de Dicquemare et de 
M ,,c Le Masson Le Golft el six diplomes décernés à Dicquemare de 1777 à 
1789 par des acadèmies et sociélés savanles de Tètranger 


Sm LES CfíUSTACÉS fíÈCAPODES MARI\S 
RECUEILUS PAfí 1/. GrüVEL E\ MàVRITA ME , 

par M. 15.-L. Bouvier. 

Aii cours de sa campagne eflèctuée en 1900 et en 190b sur la cóte de 
Mauritanie, daus les pa rages du banc d 1 \rgiiin, M. Gnnel a recueilli un 
certaiu nombre de Grustacés décapodes doni ií ne sera pas sans intérèt de 
donner la lisle. Car cette staliou n’a pas ètè explorèe scienlifiqnement jus- 
qu’ici, el comme elle se trome située entre deux aulres mieux connues, 
l(* Maroc et la Séuégambie, 011 peut trouver daus lVtude de sa faiine les 
moyens d» 1 ílxer rextension vers le \ord de certaines espèces tropicales et 
collo vers le Sud dautres espèces des regions tempérées. 

MxcnoniES. — Cette petite collection ne ronferme que quatre espèces de 
Macroures : deux Pcncides et denx Palinurides. 

Les deux Penéides sunt nolre Ponncus mvamota Hisso et une espero 
plus parliculièrement amèricaine le P. brasi/intsls Lalr. La (u·emière espèco 
a ètè recueillie vers lo sud jusqii’à Benguela (Osorio) et la seconde vers le 
nord jusqu a Kufisque (Miers). 


^ Cf. Ca la lo puc pénerul des uiauuscnls dea Uddútlhèqm .%• publiquen de Frnnee, 
Houen, {. I, p. 944-9 45 . Paris, 188b, in-8°. 



Les ilnix l’iiliuuiiiles soni la Langousle coinniuno, Pidiminis eitlgarix 
Litr., qu'on n’avail pas encore sigualée aussi loiu vprs le Sud; et la Lan- 
goiisle royale Putiu/ints vcgius Brilo Capello qui parail comniune anx llos 
«in C ;l p Vei·l (lïrito Ca pelin, Bouvier) el qu’on vet rom <* aux Canaries 
(l>oii\ior ). 

Anomoures. — Les Anomoures comprennent quatre espèces de Pagu- 
ridés : deux espèces tropicales, le Pagurus grannliïnanus Miers etle Pclro- 
cltirus pustvlatus Edw., jusqn’ici inconnus Pun et Pautre au Nord du 
Senegal: une espece plulol propre aux mers tempérees, notre Pagums nv- 
rosor Herbst (Pugurus striaius Aucl.), dèja sigualé au Senégal et aux lles 
du Cap-Verl, et une j>etite espece nonvelle, le Paguristos mauntanicus , 
dont la diagnose est la suivante : 

Saillie rostrale obtuse, une paire de dents très saillantes sur le front 
entre les pédoncules oculaires et les antennes; écailles ophtalmiques cpiadri- 
dentées, pédoncules oculaires un peu dilatés en avant, présentant relat i - 
venient aux pédoncules autennaires et antennulaires étendus les rapporls 



de longueur indiqués dans la figure ci-joinle (íig. i). Les écailles anten- 
naires atteignent presqne le tnilieu du deruier article des pédoncules; elles 
se terminant par une poinle irrégulièremeut bifide et présentent denx 
tortes dents aignès sur cbacuu de leurs bords. Paties anlérieures assez seni- 
blables à celles dn P. hispidua Edw. et P»ouv.. inaisabsokiment convertes, sur 
la face supérieure desdoigts, de tubercules obtus, le reste de la face pal- 
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mai re correspondante n’ayant que des tubereules épars et subaigus. Une 
paire de pattes ambulatoires (Pantérieure sans doute) avec une rangée de 
5 forts denticules sur le bord supérieur du carpe, et de 9 ou 10 sur le 
‘propodite; Pautre inerme; loutes deux extrèmement velues, à doigts 
légèrement plus courts (pie daus le P. hispidus. Se rapproche surto 111 de 
cette dernière espèce dont elle se distingue par les caractères pre'eités. U11 
male adulte dont le cépbalothorax mesuro 7 miilimètres de longueur. Pris 
au large de Novak cliott, par 1 6 -q 4 mèlies de fond. 

DuAcnvi res. — Les Brachyures soni representés parqualre espèces ; 

Un Leucosien, la Philyrn lacvidorsalis Miers, connue au Senegal (Miers) 
el aux íles du Cap-Vert(A. Milne-Edwards et E.-L. Bouvier): 

Un Maiadé, le Maja squinado Lalr., qu’on ne “connaissail pas au Sud 
de Mogador, et trois Ocypodidés : YOcijpoda hippcus 01 ., qui est répandu 
depilis la Méditerranée jusquVi PAfrique tropieale; l’O. africana deMan, 
qui ne semblail pas remonter au Nord du Sénégal, el YUca ( Gelasimus) 
Taugcri Eydoux, qui se trouve daus FA tlantique depuis le Sud du Portugal 
jusqu’à Angola. Getle dernière espèce, si remarquable par ses pinces longues 
et enormes, pullule dans la baie Cansanda (baie du Lévrier). 

On voit que cette pelite collection ne manque pas d’intérét. M. Gruvel 
se propose de l’enricliir ultérieurement par des reclierches plus appro- 
fondies. 


Sun LES ÍSOPODES DE LEA'PÉDITION FRAXÇAISE iNTARCTIQUE , 

PAR M Ile Harrikt Riciiardsux. 

Bemis à l’auteur de cette nole par M. le professeur Bouvier, les Grustaces 
isopodes recueillis dans les regions antarctiques (iles Wandel, lle Wiencke, 
baie des Flandres) par M. Jean Gbarcot, avec le concours de M. Turquel, 
ont fourni i 3 espèces, dont plusieurs sont nouvelles pour la Science et 01H 
nécessité Pétablissement de quelques genres nouveaux. 

Cuélifères. — Le Pacntanais anlarcücus Iíodgs. est très comniun dans 
ces regions. Avec le P. dimorphu s Bedd., Fautenr le place dans le genre 
nouveau Notatnnais qui se distingue essentiellement <les Paratanais par ses 
gnatbopodes fort difïerents dans les deux sexes. 

Flabellifères. — Dans ce groupe, ia íamille des Gnathidés a j)our re¬ 
presentant la Gnatliia antarctica Studer que Pauteur identifieavec la G.polaris 
llndgs. La famille des . Egidcs olfre une espèce nouvelle, Y/Ega austcalis, 
<[iii se rapproche surtoul de Y/E . magnifica Dana dont elle difïère par Pab- 
sence de saillie sur le propodile des palles des trois paiies antérieures. par 



